
CARÊME 2024   -   2ième dimanche B   -   Marc 9, 2-10 et Romains 8, 31-34 

 

Transfiguration… Transfiguration…  Ct événement, frères et sœurs,  

est une bénédiction pour les trois disciples qui sont là, qui sont confirmés 

                                    dans leur perception de l’identité de Jésus et de sa mission. 

Et pour nous aussi, ce dimanche, c’est une bénédiction, un don de la bonté de Dieu… 

        Le poète Didier Rimaud a bien raison de nous faire chanter : 

            « Dieu au delà de tout créé,  béni sois-tu d’avoir montré  

                sur le visage bien-aimé du Christ offert à nos regards  ta gloire immense ! » 

car cette lumière incomparable, cette voix inconnue, et cette nuée imprévue… 

ça fait éclater nos petites perspectives, ça nous ouvre sur l’infini et sur l’éternel ! 

 

C’est un événement très nécessaire pour nous qui manquons souvent d’horizon… 

à moins que nous ne montions en Eglise sur le Mont Thabor de la Liturgie 

ou ne descendions dans le silence du cœur nous reposer sur la Montagne du cœur… 

pour nous dégager de ce malaise généralisé dont parlait déjà Georges Bernanos en 

1950 : « La civilisation moderne est une conspiration universelle 

                                                                                      contre toute espèce de vie intérieure. » 
Que ne dirait-il pas de nos jours… où nous préférons souvent cliquer sur internet 

                                  plutôt que de nous connecter sur Dieu en personne dans le silence du cœur ? 

 

Frères et sœurs, avec la Transfiguration, revenons aujourd’hui à l’essentiel ! 

 

J’aperçois un message très important… Si nous l’accueillons, 

il va devenir pour nous source de vie, et nous en serons transfigurés… 

 

Pour moi c’est clair : Dieu notre Père nous dit : « Voici mon Fils bien-aimé. » 

Alors le grand message, la super Bonne Nouvelle, c’est LA FILIATION ! 

Bonne Nouvelle de la révélation de Dieu comme communion de personnes : 

     un Père qui est tout Amour pour son Fils, et un Fils tout Amour pour son Père,   

et aussi, la Bonne Nouvelle d’une filiation qui nous est offerte à nous  

     par le don que notre Père nous fait de son Fils… qui Lui-même se donne à nous. 

 

L’évangéliste saint Jean, qui ne nous raconte pas l’événement de la Transfiguration 

mais qui en est tout imprégné, nous le dit bien, 

                                -  c’est le cœur du message du Prologue de son Evangile : 

                 « La Lumière est venue, …et à tous ceux qui l’ont accueillie,  

                           il a fait le don de pouvoir DEVENIR ENFANTS DE DIEU ! » 

 

C’est la grâce immense du don de l’ADOPTION FILIALE qui nous configure à Jésus,  

le Fils bien-aimé devenu notre Frère bien-aimé, 

                        et qui nous introduit dans la communion de Vie avec son Père ! 

C’est une Transfiguration au plus profond de nous-mêmes, reçue au Baptême, 

         et, - oh ! quel éblouissant Mystère ! - une Transfiguration en Dieu Lui-même ! 

 

Et maintenant, relisons ensemble la seconde Lecture de ce jour.  

C’est saint Paul qui s’adresse aux Romains,  

saint Paul, vous le savez, qui a été ébloui par la lumière du Ressuscité,  

lumière de Transfiguration par laquelle il a été complétement transfiguré ! 



Saint Paul nous dit : « Dieu a livré son fils pour nous tous ; 

                                             comment pourrait-il, avec Lui, ne pas nous donner tout ? » 

 

« Tout », c’est quoi « tout » ?  Hé bien, encore une fois, c’est LA FILIATION ! 

C’est, avec Jésus, par Lui et en Lui, devenir comme Lui  

                                                    pleinement fils et filles de Dieu, 

c’est être « justifiés » et « glorifiés » (Rom. 8, 28-30),  

c’est être transfigurés avec le Transfiguré, ressuscités avec le Ressuscité,  

c’est être pleinement participants à la Communion du Père, du Fils et de l’Esprit. 

C’est notre vocation à l’Amour et à la Gloire que nous révèle le récit d’aujourd’hui. 

 

Le Temps du Carême est un temps favorable pour accueillir ce don, 

un don qui demande notre collaboration… 

car dans ce processus de Transfiguration nous avons notre rôle à jouer 

par notre consentement, notre détermination et notre docilité à l’Esprit-Saint. 

L’Esprit-Saint, il faut sans cesse le désirer, et l’appeler : 

                              « Esprit-Saint, donne-nous un esprit clair, 

                                                       donne-nous un cœur pur et généreux 

                                                       et un corps docile et chaste ! » 

 

Je veux encore ajouter ceci : 

il est bon, me semble-t-il, de côtoyer les artistes, car ce sont des transfigurateurs. 

Le danseur transfigure son corps, le peintre les couleurs,  

                                 l’horticulteur la nature, le musicien les sons etc… 

                                 sans vous oublier, chers cuisiniers et cuisinières,  

                                 qui transfigurez les aliments en mets délicieux ! 

C’est fantastique, car tout transfigurateur est un messager de la Résurrection ! 

 

Les artistes nous offrent donc une image de notre propre transfiguration, 

qui est un continuel travail intérieur, une action conjointe avec l’Esprit-Saint, 

qui accomplit le grand dessein de Dieu : que nous soyons pleinement fils et frères. 

 

Comme l’écrit saint Paul dans sa grande hymne aux Ephésiens : 

      « Dieu nous a choisis pour être saints et immaculés en sa présence dans l’Amour, 

           Lui qui nous a prédestinés à être pour Lui des fils adoptifs par Jésus le Christ, 

           selon sa Bienveillance, à la louange de gloire de sa Grâce ! »  (Eph.1, 4-6) 

 

C’est ce grand dessein de Dieu que nous révèle l’événement de la Transfiguration… 

et nous voici en cette eucharistie pour rendre grâce pour tant d’Amour et de Beauté, 

et recevoir le Transfiguré qui est aussi le Ressuscité Lui-même… 

                et recevoir en même temps l’Esprit Saint, qui est le grand Transfigurateur,  

                pour qu’il nous configure à Jésus, pleinement Fils et pleinement Frère. 

 

Et, s’l vous plait, n’oubliez pas, au long des jours, 

de vous recueillir, de vous reposer de temps en temps 

                                                   sur la Montagne de la Transfiguration, 

                                                   la vraie Montagne de la Transfiguration, 

                                                   qui est au fond de votre cœur… 


